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Deux
dates qui figureront dans les manuels scolaires: le 7 février 1971 et

le 9 décembre 1998. Ce jour-là, à 8h55 pour la première fois, une
femme est élue à la présidence de la Confédération. Elle occupera

cette fonction du 1 er janvier au 31 décembre 1 999.

De quoi se réjouir, donc. Mais aussi, comme toujours, de quoi s'inquiéter.
Comment comprendre, en effet, qu'en ce jour historique à l'Assemblée fédérale,

composée de 246 grands électeurs, seulement 158 bulletins aient désigné

celle qui inaugure, avec la simplicité qu'on lui connaît, l'ère de la vraie
démocratie, l'aube du XXIe siècle?

Et si le vote avait été nominal? Sans doute la poignée de représentants du
Parti de la liberté aurait-elle clamé son désaccord avec l'inéluctabilité de
l'histoire. Mais les autres? Ces hommes et ces femmes si nombreux-ses à s'être
caché-e-s derrière le secret du scrutin pour donner libre cours à leur petite
mauvaise humeur, petite mauvaise humeur face à une femme, petite
mauvaise humeur face à une juive, petite mauvaise humeur face à une syndicaliste,

petite mauvaise humeur tout court. Ces gens-là, je les ai souvent rencontrés,

sous d'autres visages, bien sûr, ceux qui disent: «moi ça m'énerve alors
je vote contre». Pourquoi exactement? Tout le monde s'évanouit. Mesquin,
franchement mesquin, et surtout indigne de représentants du peuple censés
comprendre au moins ce que signifie l'historicité face aux accès d'herpès
antiféministes, antisémites et finalement haineux que déclenche l'accession de
Ruth Dreifuss à la plus haute charge de l'Etat.

Comme toute personne qui prend des risques, on peut l'aimer, ne pas l'aimer,
la détester. Certes, les socialistes ont toujours été plutôt «mal» élus
présidents de la Confédération. Mais en ce 150e anniversaire de l'Etat fédéral, ne

pas voir, pour l'image de notre Suisse, si malmenée cette dernière année,
l'importance d'un vote massif pour tout ce que représente Madame Dreifuss,
c'est ne rien comprendre à l'idée même de démocratie, si chère à ceux-là
mêmes qui n'ont pas avalisé, sur leur bulletin anonyme, une élection normale,
logique et hautement symbolique.

Je trouve juste que ce soit une socialiste qui soit la première présidente de la

Confédération. Seul ce parti s'est véritablement battu, et depuis longtemps,
pour l'accession des femmes aux droits démocratiques élémentaires. Je suis
fière d'une Suisse capable d'élire à sa tête une femme venant d'une minorité
religieuse intégrée, active et patriote. Je suis heureuse que ce soit une femme
féministe, et qui a eu le courage de le rester malgré les lumières chatoyantes
du pouvoir, qui préside à notre destin. Merci encore, Christiane, bonne chance
Ruth.

Martine Chaponnière
Présidente 3
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